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JEANNE NIQUILLE f
(1894-1971)

La longue carriere de Mademoiselle Jeanne Niquille, archiviste hono-
raüe de l'Etat de Fribourg, decedee subitement le 9 septembre 1970,
revet ä nos yeux un caractere exemplaire, non seulement de par sa
plenitude et sa richesse en oeuvres accomplies, mais aussi par sa valeur
de signification morale. Car nous aünons ä souligner d'abord ce que la
vocation de cette femme a represente de singulier et de novateur au sein de
notre petite republique en evolution. Nee en 1894, Jeanne Niquille fut en
effet une des premieres femmes fribourgeoises ä s'engager dans le choix
d'une profession ä caractere nettement scientifique et que les pröjuges d'un
siecle finissant tendaient ä reserver au sexe fort. Issue d'un milieu oü les
vertus dites ancestrales etaient certes ä l'honneur, Jeanne Niquille eut la
chance aussi d'y trouver les facteurs stimulants qui soutinrent et develop-
perent sa curiosite intellectuelle et son goüt tres vif pour toutes les
activites de l'esprit.

La formation recue fut tres complete: titulaire d'un brevet d'enseigne-
ment primaüe acquis en 1910, la defunte avait conquis en 1914 son
diplome de baccalaureat apres trois ans passes ä l'Academie Ste-Croix
dont eile fut d'ailleurs l'une des premieres eleves. Immatriculee ä l'Universite
de Fribourg en automne de la meme annee, eile s'inscrivit ä la Faculte
des Lettres oü, durant quatre ans, eile recut l'enseignement de maitres
reputes: les Steffens, les Büchi, les Besson, les Schnürer, qui l'initierent ä la
paleographie et ä la diplomatique, ä l'histoire du Moyen Age et ä celle de la
Suisse. Notons, en feuilletant sa «Tabella scholarum», des zones d'interet qui
depassent largement le cadre strict des disciplines historiques: philologie
romane, histoire du droit prive, litterature francaise, histoire de l'art et
phüosophie En 1918, eile couronne ses etudes superieures par un tres
beau travail de doctorat, elabore sous la direction du professeur suisse Albert
Büchi et consacre ä l'Hopital de Notre-Dame, ä Fribourg ä la fin du Moyen
Age, travail qui lui valut d'ailleurs la mention «summa cum laude». Dejä, on
saisit dans ces pages les qualites et l'originalite d'esprit de la future
archiviste: rigueur de la methode, perseverance inlassable que ne rebute aucun
document, aueune recherche, si minutieuse soit-elle, et puis, cette Ouvertüre
du regard ä tout l'aspect institutionnel, economique, social, humain en un
mot, religieux aussi, du passe fribourgeois - urbain surtout - qu'avant ou
avec un Pierre de Zürich, un Paul Aebischer ou un Marcel Strub, eile a

tant contribue ä mieux faüe connaitre et penetrer.
Jeanne Niquille voyait en l'histoire une discipline scientifique bien

plus qu'un art oü le don de la grande synthese vaut ä celui qui l'exerce des

exposes certes brillants mais qui se revelent si fragües au tournant des
modes et des engouements. Sans rien sacrifier aux exigences de la forme
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litteraire, eile oeuvra plutot en chercheur, soucieuse avant tout de
monographies precises qui sont autant de pierres precieuses d'un futur edifiee.

C'est avec cette large culture, ce souci de rinformation constante -
belles et dures exigences du metier d'historien - qu'elle se depensa sans
compter, durant trente-huit ans, de 1919 ä 1957, au service des Archives
de l'Etat et, au travers de l'institution, au service du public. De par
notre position, nous sommes ä meme d'apprecier chaque jour la qualite et
l'etendue des travaux effectues par notre devanciere. Les classements precis
et minutieux, l'enrichissement des inventaires et surtout la confection de
milliers de fiches sont des instruments de travail de premier ordre pour le
personnel et tous les utilisateurs de nos archives. De tres nombreuses
publications qui defient l'enumeration n'epuiserent pas la substance des
materiaux aecumules. Parmi les articles donnes ä differentes revues specialisees,
il en est bien sür qui retiennent davantage l'attention teile son etude au sujet
de la navigation sur la Sarine, dans notre Revue (1952), tel l'article attachant
consacre au peintre fribourgeois Emmanuel Curty ou tel autre sur le beguina-
ge. Mais de combien d'articles le Dictionnaire historique et biographique de la
Suisse ne lui est-il pas redevable? Et sait-on assez que la synthese si
precieuse parce qu'encore unique, Un siecle d'histoire fribourgeoise, est due ä sa
plume, bien que pour la circonstance obeissant ä une commande de l'Etat?

II faut mettre encore au credit de Mlle Niquille ce qu'on pourrait
appeler ses Services «invisibles»: conseils prodigues aux etudiants empetres
dans une paleographie encore mal dominee, ou aux curieux de tout bord,
sans pretentions, que son affabilite accueillait toujours. Les plus chevron-
nes n'avaient pas droit ä plus d'egards! Elle savait d'ailleurs aiguiser l'interet
du grand public; l'echo suscite par la rubrique II y acent ans qu'elle faisait
paraitre dans «La Liberte» en fournirait aisement la preuve.

Au surplus modeste, Jeanne Niquille, il faut oser le dire, n'a pas recu
de son vivant la consecration meritee, ni de l'Etat qu'elle servit si bien, ni de
l'Universite dont eile avait pourtant atteint la hauteur.

Nicolas Morard
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